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avait matièreLà atsulever.îfindignitia tpnilùte d'un

semblable traitement., Les faita qui préideut n'ont
at besoin de commehtaire. Le publi d est mainte

C in medej delaportedes i .mIl"eSmyedir'.

ttre serviteur trs huabl,
Gso. Er. CaTIa.

youatréal, 3 anflt 1848.
jueItirmue pour crais les faits ci-dessus qui pourront en

entre être certifiés par t. Lewis Har.,,o, marchand de

ct:e viile, qui S'est troué par haad present avec roui
IL A. I R RussT.

L'OREGON
pur l'extrait d'une lettre de h'Igr. Blanche,

9 S août dernier, reproduit dains le N o . des

;îdngncs du 4 janvier,les lecteurs sunt déjà in-
uS, qu'à celte éporque. trois noiiaprès leur

aépart de St. Lotus, Monseigneur et ses compa-
Jons de voyage étaient arrivés au Fort Hall.

Ils avint parcouru les deux tiers du chemin.
lg. se sépara de ses compagnons au Fort Hall

el prit les devants ivec le père Ricard, le rrèré
Blanchet et M. Rousseau, aln d'aller choisir
de lieux corvenables pour les Missions. Le Père

Ricard fts.a sou établiismntt au norn de la Ri-
viére Colunîmbie, sur la rivière Yakimuuas el Mgr.
Ee décida à faire le sien chez les Cayouises aiu
pied des uuntagnues bleues, au sud de la Co-
Imbie. M. J1. B.Il. Brouillet et 1es autres Mis-
sionaires arrivérent aii Purinde Walla-Walla, ter-
nie de leur voyage, le 4 octobre, sans acridents

notables. Mgr. et ses troiscommagnons y étaient
orrivtsè longtemnps avanmt eux.

Nuus avons -lit que àlgr. Blanchet avait ré-
solu dearnblitrune Misuion chez lescayotuses, Ces
Indiens avaient envoyè un de leurs chefs au
Fort niall, pour deiander des Misaionnaires.
L. pays îes Cayoîuses e.t à quarante milles de
Wali-lilo. Depuis 183 le dieeur Weit-
man avait établi orne nasaion preiate chez
-es sauvages à Waïla1tiou. i. J. Ble., Bruuil-

lit chmaige par sort iévêque d'evanîgéliser les
Caymuue5 récolut d'établir la oienne cur la ri-
vière Umti atilla à 25 inuitieàs île celle Iu Doucteur.
Le 27 nov. il ne renditt à ce psomie. Le 30, étant
ele àWaïlatpou pour visiter des malades, la
Premieure nouvelle qu'il apprit, en mettant pied
à terre, c'est que les cayuuses avaient fi, la
veille, une horrible bou cherie de presque 1ous
Ira Aîuldricains établis ai milieux d'eux. Cette
cuoïnucideice fut d'nutant plus pénible qu'elle fit
naitre chez les Amuericains plus d'un soupuo
cotre les nistiunaires en général, et contre
M. Brouillet en particulier.- LM. Brouillet est
demeuré chez les Cayomuses jusqu'uu 20 fovrier,
qu'il fuît obligé de 'n fuir préc ipitamument, a
momentu les Aiiéricains du Wallainet arri-
vant ûVsïtatpmoum pour y venuger la mîlort de
leurs frères. le'i leinr.s de ce iîisio naire sont
dateis du lort Walila-Walla, et donnent desu ni-
velles juuqu'au 13 mars. A cette époque, il Y
rvait déjà eu deux engagemeali entre les sau-
vages et les Auumeéicainmis. Ceux-ci étaient
mtaitres du ipays. Tout le campubu des Ucyrutses
était en fuite, et les Aiericiins à leur poursuite.
Parr ruite de ces graves et fiecleux rnciement.,
l'avenir des amisiocus dans ces pays ent bien in-
certain.

L'agent Anériisin à ordunné l'interruption,
juugu'a ce que la paix suit parfaiienment rétablie
et oi la dteriination préente est maintenue,
u' ciule deoniinatin religieuse sera tiolérée
unr nution. Si la majorité, dans une tribu, de-
nsido ii lissiounire Caîhoiique, toute la tri-

dlu usra obligée de s'eu contenter; et pareille-
ment, qunmii la mnjorite aura demandé tit Mis-
siuilre Protessmut, la mminorité n'aura huas la
liberté d'en appeler ui rahliiliqu.

A11 13 mare, M. J. Bie. Briujilhut ldésespé-
ranut ' pmiuir recounencer de longtemps les
travaux de i ndimn, s'etait embarqué pour
leecudr iu Wallamietl. Monseigneur Blalchet

était descuulu acvant, accompagnant les veuves
et les orphelins pluavait fait l'atroce cruauté des
Cayomueco. Le prélai ignorait quand il lui serait
posilune rie retourner dani son dioc se, levenue
le thietre d'une gruerre dont il tuit dulictle de
prévoir la fin.-(.b/lauges Religieux.)

FAITS DIVERS.
,A LANGUE FRA ÇAisç E.-Lt dernière malle

l'Angleterre nouss m apport le texte du bill ln-
dant à amnendler cette partie de l'Acte d'Union,
rnlaîuve à l'is:ge de la langue française dans le'.
procédés légiolatifs, etc. Le projet de loi qui
a subi déjà a seconde lecture rappelle la clatuse
injiile le l'acte d'Union et permet à la Légicla-
ture Cantadienne de faire à ce sujet telles régles
qu'elle jugera convenables.

Son Ercellenice le Gîuîverneur-Général est
rvevu de Québec à Mutontréal hier matin.

Coun entI .ELLE.-CeltO cour a commencé
sesr-vaux mardi dernier, sous la présidence
de M. le juge en chef assisté de Mal. les juges
Day et Snith. M. le Solliciteumgénéral Drum-
aound représente la Couronne. Onm nous infirme
qu'il n'y a aucune affaire importanto durant
ce lermte.

Lra jurnaux du laut-Canada nous appren-
nnentla mort du auc JoNEs de Turonio, par ui
cttpd'apoplexie. Le juge sortit dimnunche ma-
ti pour faire une promenade, apparemment en
prfaite sauté. Coumme il ne revenait pas pour
dine, on alla à sa recherche et on le trouva
insensible dans une btisse en construction hors
de la ville.

Collige de Ste. Thérse.- Les exercices la-
tmaires le cet établisemnent ont eti lieu les 24,
,5 et 26 de juillet en présence d'un grand con-
coure de peuple et d'amis de P'éducation. Les
éleves ont fait preuve de savoir et ont bien ré-
pondu sur les matières de leurs études. On fait
de grands éloges des méthodes d'enseignement
1 oage dans cette maion, qui sous la judi-
ienus direction de son foedateur, le Révd. M.

Ducharme, n e pett que devenir chaque jour de
plus on plus florissante ut utile au pays.

Journauxie d'.rgricuslure.-Nous avons reçul
ltdeux.hivraisons d'Août du journal fra nçais et
du journal unglalu d'Agriculture. Cee livraisons
iOnt COmme feu précédentes fort recommanda
Pls ut.remoples.de matièfes utilee et intrsats

ttr) n~oa cultivateurs. .u -nreene

INc±f s.E ôre ville, il nly pas DtP .e
douter, est infestée par une bande d'incendiaires;
cor il ne se passe pas de jours que le feu r e se
déclare dans quelques quartiers et quelquefois
sur phutsieurs points en même temps. Depuis
mardi il y a eu cinq ou six tentatives d'Incen-
dies, heureusement sans effets désastreux. Une
seule manison a été brnlée dans le faulbomug Qué-
bec appartenant à MM. Mrin et Boucher. .

Ilier soir iassenblée convoquée-pat Son
Honneur. le Maire. pour prendre des mesures.
contre les irncendiaires a eu lieu a'u 'marché
Bonsecours. Des résolutions furetit-aduiptées
ayant pour objet l'organisation' d'trne pa
îrouille pour veiller à la sureté de la ville. Les
échevins et conseillers de la cité .furent nom-
niés pour former un comité provisoire afin le
mettre à eet ces résolutions. L'aasenblée
avani de se diperser vota des reunercimentu à
Son Hennmeur le Maire pour son zèle et non ac-
tivité incessaonts au'service public.

A une assemblée ublique des habitants de cete
Cité tenuo au blareré olisecoenra, Jeudi soir, 3
Août 1848, les résolutions suivantecet été unani-
moment adoptées.

Sur motion dg Col. Gugy, secondé par le Cul
Maitlan,

Rtêolu.-Qe ù lu nombre d'incendiels qui o't
dernièrement eu lieu dans cette Cité, imcendies
dont plusieurs ont été occasionnés par des incen-
diaires, comme on a lieu île lu croire, et vû aussi
l'insueffisnce de la présente force de Police peur
poutéger les propriétés contre les actes d'incen ai-
res,_et pour les arrêter, il est à propos que des pa-
trosilles veluntairessoieit établie. pan les Citoyens
des diffrets Quartiers pour lour aie mutuelle, et
la protection de leurs propriétés contre la destrue-
Ioi par le feu.

Sur motion îde 0.Berilthlem écr., secondé par
Frs. ilenéclier De Minroehou ,écr.-

Riool.-Que leI Citoyens composant les dites
patrouiles soient assermentés comme Constables
Spéciaux, alin me uvoir ei tons lemps aider les
atuooils èlablies ans la prévention du criiu, l'ar-
rém de dltiu.quas, et la conservation du la puis
et de la sûreté publique.

Sur motion de i. Jub Mitchell, secondé par
M. Auuly.

Rén"l.-Que foules perlonnes désirant joindre
le ' ' ' patrouilles vuottairea, soiert priées de
doemu' sleurs uns aà aucun membre des Comités
Provisommes qui seront ci-aprds nttomos, pour le
Quartier où il résidera lui-iâmue.

Sur motion i AI. Thtos. NoGraîh, secondé par
M. Jos. Beauchaiap.

IRélsolu.-Que les Erchevins et les Conseillers de
chaque Quartier soit le Comité Provisoire ; et ils
sout invités à former Les comités le Quaiier pour
iellie a effet lesr' ttionsx précèulutes.
Sur moiont du Coloiel Gugy, secondé par M.

Spiers.
lésolu.-Que les renercitneits de celle ossea-

bléeà soient votés au président pour saconduite au
fauteuil et au Secrêtaire.

JOS. BOURRET,

Président de l'Assemblée.
Wx. STEWARD,

Scurgr.uing.

Thëâtre Royu.-Lescharmnantes petites dan-
seuses Viennoises continuent d'attirer la foule.
On ne doit pas oublier que leur engagement finit
cette semine.

Décision intéresane.- La Cour des Plai-
doyers Commnims du comté de Lancastre dians
la Pensyltvanîie vient de décider tue la condition
contenue dans le testament d'un mari en fu-
veur de sau femme, qu'elle jouira de certains
biens, si elle n se remarie, est nulle et de nul
effet. La femme dans ce cas peut se remarier
et jouir ile ces biens. Les jumges en donnant leur
jugetiment declarèretnt que dana leur opinion, les
piinm pes ,l'unue eaie moralité, la police îles nsa
tions, Ic doctriuues du la loi commune, de li lui
uiturelle et do la loi divine s'accordent à con-
damnier comme injuste cette condition qu'un
tetateutir voudrait imposer à sa veuve.

Fameux.-La dame d'un caporal Hurtibutt
ries caraiiiniers royaux, stationnés t Turonto, "
mis amu monde le 26jmuillet, trois gros garçons. La
mère et les enfants sont bien.

Dr. R. écr. Bytown, reçue remiue ; E. S. écr.
St. 3athias, do. i Dr. T. écr. Nicolet, do. ; A.
G. écr. St. Jean, do.; Revd. M. D. litre. Ste.
Thiérèe, du. ; A. P. écr. Coledoniu a Spring, do
F. X. J. mer. Québeur, do. ; P. D. Sorel, di. E.
C. . écr. 3 Rivières,udo.D. F. écr,TToronto,do.

BAMAlE DE CERISES SAUVAGES DE
WISTAR.

Extrait du .Aorning C/ronicle de Québec diu
22 juillet 1848.

Ce n'est qu'un acte de justice a faire a celui
qui a découvert cet inappréciable remède, de
faire connaitre la poptulorité qu'il n acquise à
Québec et dans ses environs. Après nous être
inlormué de l'agent, nous apprenons que ses ven-
tes augmentent cltaque jour. L'efficacité de ce
baume pour guérir la toux et les rhumes est
connue, appréciée et recommandée générale-
mnent par les médecins les plus éminents de
Québec, dans leurs propres familles comme
parmi leurs parents. Nous savons qu'une
grande partie de la société regarde avec sup-
çon (et justement dans beaucoup de cas) tout
ce qui a l'air de Ireclaine" soit que ce soit
pour des nedecines a patentes ou pour toute
autre chose ; et s'il y a une classe plus que
toute autre qui désapprouve le puf de ces re-
mèdes, c'est la faeulté elle-même. Lé public
peut mémne attendre d'eux des informations a ce
sujel, puisqu'ils sont les conservateurs de la paix
publique. La haule opinion des medecins le
Québec, en faveur du Baume de Wistar doit'
donc être la meilleure preuve de sa valeur.

Naioaatire.
A Granithan Hall, Drummondville, le 29 uIt., la Dame

de R. N- Watts, er., M1. P. P., a mie au monde une
aile.

A la Poiate-Clairu, par Mestire Ricané, M. Theophleu
Itaplu du L.acbine, à Dlis Sophie Lefebnrcedîe la.Patate'
Cidre.
0 Ls , duuai l joIend. abas Geullnas,à 'ile

.* As infme lIeu, te 2 ifnoäàt M -Atizàadre Dsasluf i
Pile Eléonore Rérois, tous deux dc l'eadroit.

En cette ville, le 31 rul, après sept moia de maladie.
M. Michel Prumvancher, commerçant de bois, 46 de 1
'a0. Il laisse pour Td turer a perte una femme etsept
antans..

A Deuis. le,2 du.courant, à l'âge de 3 ans. Marie-
Josaepbine-Locadet, enfant de Louis Boyer Eer.,

Cene charmante enfant a succombé à la terrible ma-
adie des fèvres acarlatines, après un mois d doulu-

Au Côteau du ltc,1te 30 ult.. après une langue et
douloureusemaladie, Joachim Waiier, der., Agé de 63
ans.- Ce citoyensarespectable jouissait a ju.re tItre a
lestimes destos et qui éurent l'avantage de le couimi-

.-A Weetlawabury, (Ottara) le 30 uit;, John Wm.
Grant, écr., fils aitde i2hon.Ai.e. Grant, de l'Orignal.
âgé de 34 ans.

VOIE TELEGRAPRIQUEDE TROY,

Nouvelles d'Europe.
ARRIVEE DU STEAMER dqAMERICS

L'Irlande sous la loi Martiale.

New-York, -. nuot, 3 h. P.M.
Le Steamer AMERIca, purti de Liverpool, le

22 juillet cet arrivé à New-York ce matin.
IRLANDE.-Dulin, Crk, Waterfomrl et d'ait-

tres parties de l'Irlamie ont été moises en état de
siége. Le peuple s'arme d'un bout du pays à
l'autre et le gouverneminii prend des mesures
énergiques pour abattre la prochaine iturrer-
lion ui..va éclater d'un muoment à l'autre. Les
arrestations pour haute traliamon continnent.
Quelques prisons ont été forcées par la popu-
lace et plusieurs des prisonniers d'état ont été
elargis.

La France est tranqiille,-Paris continue en
état de siéèe.-Les .éditieix nit dlé.arniés et
on craint moins mine nouvelle iisurreclion.

Il y a eu plusieurs batailles entre les Iisergém
SLaves et ieS Hnmgrutis et umi grand nombre de
tués. Les lHongrois ont été défaits dans neiii
bataille importante.

Le choléra Contiunue de sévir sur lu. frotimmère
Occidentale de la Rssie.

MARCIIS DE LIVERPOOL.
21 juillet 1818.

Il y n ei mme hausse dans les prix depuis huit
jours, 2 à 3

uCdeniers sur le blé,;6 denierrs pr la-
rit dur la fieur, 3 sous par mnot sur l'avoiite, 6
ileniers par charge surla farine d'avoine et un
chîelin sur les flves.

THEATRE ROYAL.
CINQUIÈME SOIRÉE DES

bÂENSE7E SE3
Vendredi, 4 Aout 1848.

La soirée cornmencera par la

par les dansuses viennoises.

Après quoi, la comédie de

OP.t& SUIItPAit LE

SÂJUVXGES ET LE
A quoi sera ajouté

LADIES,_BEWARE,
Le tout sera terminé paar le grand pas des

par les .18 danseuses viennoises.

Première loges 5. Parterre 2 s. Gd. (Galerie
ld. 3d. On peut se procurer des billets de sai-
son, en s'adressant à M. Frary trésorier u bu-
reau de location qui est ouvert de 10 h. A. M.
à 4 h. P. M.

Les portes s'ouvrent à 7 heures et demi et la
représemmtation comience à 8 heures précises.
Directeur............M.SKERitiETr.
Directeur de lu Scène.. M. A. AyNmsrows.
Agissant Directetur... M. DEWALEuuN.

PLACE POUR TOUCHER L'ORGUE.
U N mnonsieur, qui touche paraitement .'RGUE déd-

aireralt trouver une place permnaiente enville iü à
la campagne, dans une égîmie, pour touchcr cet istre-
ment. Il se chargera de donner des lieçns de PIANOS i
domicile, ou s transportera chez Jes perasinnes qui

1 
ou-

dront bien lui accorder leur patronage. Oni aura toua
les renseignemensq'oi puisme désirer en s'dressant au
bureau de la Ikeue COa idienne.-qf

I8juillct 1848.

MAISON A VENDRE.
UNE NIAISON en bois, a deuxlogement sItuée
dans le Faubourg St. Jean ie. dans li Rue
Beaudr, oisin du terrain de M. Desmaiteau, a

des conditionslibérales,
Sadresser A
JEA N-BTE. MARCOTTF.

Coins des Rus Mignonne et St Dominique

BANQUE D'EPARGNE.
DE LA CIT9 ET DiSTRICT DEO MONTR'AL.

A IS rt donné par les préents, que l'intérêt sur
toua lus nosvsus DEPoTs tsits dans cette lautita-

tion, le ou après le PîtE MîI jour d'AOIUT prochain,
aura au tas-de QUlATR E PA R CENT par an.

Dt ordredu Bureas,
. . . -· JOHN COLI S,

Caissier.
·Montréal, 27juillet 1848.

BANQUE D'EPARCNE
DE LA

CITE ET'DISIRICT DE JOxTRtS L

PATRON!
Afongr. l'Evêque Cotholique de fentréal.

Bureau des Directeurs,.
W'. Workman, Président. P. Benuhien,
A. l.atoeque, V. Prèsident tose!tuBourre
Francis Ilineks, H. lubolland,
L. H. Iloiton,. Edwin Atwater,
Damase Masson, Barthw. O'Brien,
Nulsim Davis. Jacob DeWitt,
Il. Judah. Joseph Grunier,
L T. Drummond i

VIS est donné par lesprésente., que l'Intérèt sur
tous les nuu au! Dépats faits dais cette Iinstituti-

on,\e nu après le PREMjtER .our d'AOUT prochai
sera aux tauxde QUATItE PAR CENT epar AN.

Les li rots scout reçuS tous lus jours de dix a irous
heures et du ix A un huit heuresedaasoires de sanmedin
etlsîudislen lresoorebptéesl.7.eesappiieruiaspomurautres
allaires reqluerrut I'ottuition du tuireau doivent itre uni-
noyëes Ira Jeudi sau Veudredis, v, que le Bureau des
Directeurs se runit r6gualièrCMeImnt tus les anmedis.
Capendant, si Ies circoustance l'exigeaient, on pourrait
s'occuper des deunides ou applielions qui scraieuit tates,
aucun autrejour dam tla smaine. Le Président eile vice
Presidentétant tous leu jours présents au Bureau dela
Banque

JOItN COLLINS,
Secrétaire et Trésurier.

urea des aua 1ue d'fpws
de la Cit et d u uistrit, lueSt.
Françoui-aier.-2

2 juIllet 1844.

BANQUE D'EPARGNE.
tit LA ctre e-r tstTtCT DE tON-'u NAL.

EV TIL I.
NTNTdû a u .lDpoi airs

.1 31 Décembre 117............ L6267à Il 7
afontau deposé depuie te 31

décembre scette date......£27172 0 6
du retiré do......,£2570 16 t 1468 4 b

nlance duc aux Dépomitaire ce jour....£6443 46 0
Par urdre du Bureau,

JOlIN COLI NS,
Caisier.

Bureau de la Banque da'Ergne
de la Cité et muetr.et.
Itue St. François-Xsicr.

Miontréal, 31imia r 18.

Cio S tes îtl

POIXT DE IIOjVOPOLE.

MONTREAL ET QUEBEC.
TAUX RÉDUITS.

LE STEAMER

CAPT. GEORGE TATE,
L AISSE NIONTREAL pour QUIEBEC lous ts

i.esni, I EcaucREDI et ENDReet au aor, à l heu-
rua mit arriee S QuAtre à haires do matin, arrele ana
Porte suivanti Datiscan, Trois-Rittléres, Port lt.Fran-
eiset Suret'

Passage de chambre, 7s 6d., les repu tatus et.pas de
chargespour chambreåtpart.

Pour te poit 2e. id.
Ce vaisseaus biei ai etuies npMeublé pour a commo-

dim dupassagers. Pour bisenilea inuorumatioms s'aCtes-
ler i

3 août 1848.

GEORGE TATE,
Capt. S bord,

LIVRES DE LOIS FRANCAIS.
NOUIV EI.tL.E !N T revu de Psris, aune large colIee-

mion de LIVRES D LOIS FItANÇAIS, parmi
lesquels se trouenut les suivanuts :
'Traités de M. D aunlsi, scien avocat au Parlement,

sur i.u Coutuîr de Paria, llie t vol.
Dictionmaire Universel di Commerce, 3 volu filin.
Les ouvreus de 31. Antoinic D'Espeiaea, 3 vols foliu.
ta oeuns de Messire C. l.etret, t sut aifio.
Code tn4l, O U tecueil des principales Ordninrianes,

Edfis et Dérlartions sur les crimes et délimut 12m111)
Comnnieutaire sur dnance des Eau et Fureta, Du

misd'Aut 160, b12uo
liu.truuliouu aeilte sur Ie Conventions, I iol 12miu
Traité d IuMoys caric qui, pour ae-ipérir et caunaer-

ver lra Bénéficeset iliens Ecclésiastiques, I vo
12m.
Leas principes des Rentes constituées, I voi 12mo
L'Esprt dus Deux dor e es de Louis XV sur les

Doatiuons et sur les Teetcinans.
tEuvres do Pothir, vois 4ta
Traité de la NIort Civile, 4to
Questions de Droit pur MI. lretnnier. 4tn.
1)uimIuiireCe duDrait et de pratique, 2 ro lian
La Seicuiei turfaiLe cdes Notaires, ui le Purlait Notaire,

2 vols tbo
Synodes Nationaus, 2 vols 4t
Ruvres Pthuencs dc Maitre Louis D'l[cricourt, ·1

vols 41.
Ies linsitute de l'Emspereur Juslinien.
TrMi dea Successisu, 2 voa 4to
tetpertuire Univerael et Raisonné de Jurisprudence, 17

vols -4o.
A vendre p

22 juillet 1818.

tr

9, Grande Iue St. Jacquesa.

LIVRES DE COMPTES A VENDRE.
E RJUEHS, Journaux, Mémsoires, Envis, Ieites,

ICAsl, teçs, l it.ut, Lettrca, vtn., faits nec les
meilleurs 'nmtéisuu et par les inilleura ouvriers, de
toutes grandeurs et qualités.

JOHN McCOY.
1er août 1848.

PLUMES D'ACIER DE GILLOT.
U N ASSORTIMENT ETENDI ET COMPLET

de teutes especes de ces PLUMES si bien coluinues,
toujours uen saim avec des maniche, de inutes dus.
criptioss. JOHN bIcCOY.

ier scnt 1818.

READY PEN MAKERS.
ES petits instrument@ssi cimmandes taillent une plu-
use enun instantoit sut fort utiles à tous ceux qi

erent.icJ0JO N AlcCOO.
Ser sout 1848.

AVIS
E Comité Central de l'AeocIA-rtiar des Tows-
enrs tient des séances tous les LUNDIS, d 7 hes-

reset demi'P. M. Tous les memibres des différent comités
locaux, ainsi que les citoyens, membre de l'assocallo qui
désireraisnt aire des suggestions au comité central ou
en avoir qulq'formation, sont Invités it y assister.

Par ordre,

3 anut,
J. PAPIS,

Ser. Co". A. E. C. T.

MANUFACTURE DE MARBRE

IEFS Soussignés Infbrment reapecttueusaement
L 4les citoyens de Mlontréal et les habteans du Canada

qu'il. ont frné une société pour trasiller la marbra
an toutes ea branceha, tel. quels canfectior dèelu-

NtUMENT, TomaisE TAsL.TTE, O0oicacEa-'de
CHEMINen, CoUvERAT De TABr.E, n BUREAU.
FonssEas pourle SODA, etc. etc.

Aynt Aleur disposition une des aelleures Carrières
de Mrbra de ce continent, Ils peuvent. remplir tous s
ordre dans cette ligne à de prix qui-ne peavent admet-
tre la concurrence. Il ont engagé des raveurs hales
et espèrent pa l'excellence et le iii de leurs ouvrages.
leur ponctuailói et leur asuntion, mériter une part du
patronage ubie.

Tous oruea laissés A la Manuksip, grande rue Sit.
Jocques, ou chez H. iics et Cie, Alinçaia de Valises et
de Lampu, 113 lue St. 'ui, seront promptement ucé'
cutés.

SMVI Hl SIIERMANa
HIOIACE lItCE.

dN. a.-Deux nouveaux Waggois. asiéricalu i àIven-
dre.

Moantréal. 24 jillt 184.

*ANAL DE CHAMBLY.
V13 c.i par le présent dormuué que, dans liuentmionle riocintrer les Inlérèts duconmmorce, l.e Com-

cuissuhrîs a'es T1VAUX P'UBLICS crut eosentimî de re-
culer P I le ealotura du CANAL de CHAMIILY
jusq sANM It, le 2d jour de SEPTE.uBR E prochain
auqeujusrteau sera retiré. idu dit Canal mini restera
fermvéjusqu'au 

20
e jour du dit mois.

Par ordre,
TONTAS A. BFC.Y,

Secrétaire.
D.peareuimt da'es1
Trvssan Publics' uil sept

8juin 1848

SOURCES

L E lirpriétair des Sources do Varennes t le plaisir
d'annoncer a ses ar laet ai publie qu 11l nient de

coclure des arrniigeuments avec M. J. . IttanAno de
cette Cité pour y taire un Dépôt des Eaux des Sources
de Vurenne. si bien co1mues pour leur propriété médical.

i. BERltP&NAt recevra 'le l'eau frache réguière-
ineutdeuxfuis parseminaiue;ls précautions requises seront
prisesa ice que l'eau nis! en'louteilles sit teaiclie, les
bauteille biei lavées et bien bouchées tout ordre pour
laissé entre les msais de M. B. aura exiicuté de suite.

Miotréal, 23 Jin, 1848.

AVIS.
BUREAU DE LA COMPAGNIE

DU CHEMLN DE FER

ST. LAURENV'ETtE L'.TLAJYTIQUE,
MOvîTacuL, 3 Jldlci 1842.

ES PRtOPRIFTAllt todenPRTS r. 3ladlctei atal

.1 de litCOM%1PAGNIE du CHlEMIN du l[LIIdu ST.
l.AUIIENT et de l'ATLANTIQUEsont parcesprise-n
trnasléset requis de payer au Trésorier, au Bureau
de la Compagnie. No. 18 Petite rue St. Jacquea eut cette
tilles 7ie, 8ine, t9ce, 1011me, et iline, 'ERSE.

31 ENTS dec Nti. ilt1 rruuranît par chaque part.
l.e 7e Versenet lu u, avant le tr d'Auut, te Bma

verseuuit le os avant lu ler Octobre, le 9m o Veisment
le oi ivanît Ler DUeelbre, lm 10 nuev so:uiit le rus avant
lu lesr'ecrieretle Imlune Verseuiet lueOu avant le ler
Avril maintenanit prochain.

Les persanns qui r,,idet Lis le District de St. Fran
f..., pourront fire leurs alienens aux Agents de le
Banque dem Cité, àSlierbmbuke oui u àSIatead, comme
il tie conviendra la mieul paur la localité ou elles ré'
sidemnt.

6juillet

Par ordre,
TIlOMAS ST.FitS,

Secri et Trésorier.

REST A U R A NT

d'à) MN
P'LACLE It'MMS,•

PRES3 DE LA )JANQUE DE MONTREAL.

Il. CONPAIN déaire adreaasr ses plus sinedrea re-
mire! nelts ;au public pour l'mcouragemunt q'l

Cin a reçu d'puiaut' l a ouu vert io étabissemnt, et il
assure eceux qui voudront bien tu fivoriser da lur visite
qu'd m'nouettra riei pur auinsumtnr, s'll est pussible, le
comfort qu'un'a n usoul juq'lia prsOeit recninailrs
dans sri esalmurnl.

I. Co run par sa longue expérience se Datte qu'il
donnumrtera suie aatiatetin gémarao à eeux qui sliteront
son étabitssement ; il a voyagé reaque par touL le monde
y compris les Indue Orientales, laChinue, O Il a été chef
de cuisine des g'uverneura gInméra. dra ai itraus, ste,
et snsuite dtns dteux atitt des uriglzrs et dans
plusieurs des CuItbs les plus célébres de Landrea, om Ila
reçu 'assrancede sa capacité ai tenir un restaurant aur
un des meilleurs pieds.

S& CARTE Coliticidra jormracllaement tout C que la
ason offre dv plus exquis.

Il sera toujours prêta servir des rafralchisrmens à ds
partis devingtijusqu'à aoixunte 1ursnnuies.

Les licn-riCs seront aussi neris mtrès court avisat
dans l mineilleiur ile.

Sec Vis,'va LecuauR, s Diae seront toujours
du premier choix, étant toujours achetés A n'importe quel
prix, paru qu'ils cOIent dg lU meilleir qualité.

14juillet

a bon marche.

.LLO 4- CORXELL
T AN NEUR, de Londres, pennent latbarté d'infor

mer les marchandsde Culr, Cordonniers et Selliers
de tloi.truat et des environs qu'ils ont ouvert un maga.
min, No. G. PLACE DE LA DOUANE, côté est,- o4 il
'uendront lé Cuir etles fournitur e'ioies sortes, engros
et ci détail, aux plus bas pri possible

Les Mlarchands de la Campgne sont priées du leur te
unosisite aant d'acbeter ailleurs.
aunenu nuolb ra,-Xteenua,
M 2 a lO.t astg

i ' ~~~~i'----...--. i a ,3. - ____
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